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Généralités

Les glandes agissent à plusieurs 
niveaux. Elles sont impliquées dans : 
- 	 la production hormonale et 

la génération de messages 
chimiques utilisés au niveau cellu-
laire pour la régulation interne du 
corps de l’abeille (métabolisme, 
reproduction, etc.);

- la production de certaines subs-
tances (cire, venin, etc.);

- 	 la transformation et la conserva-
tion des aliments;

- 	 la communication entre individus.

On trouve des glandes dans diffé-
rentes parties du corps de l’abeille :

dans la tête :
•	 les glandes hypopharyngiennes 

(nourriture) ;
•	 les glandes salivaires céphaliques 

(nourriture);
•	 les glandes mandibulaires (nour-

riture, alarme, cohésion de  
la colonie chez la reine);

•	 les glandes endocrines (différen-
ciation sexuelle, division du travail, 
hormone juvénile, mue). 

 
dans le thorax :
•	 les glandes salivaires (ou labiales) 

thoraciques (nourriture);
•	 les glandes séricigènes (produc-

trices de soie) chez la larve qui 
deviennent les glandes salivaires 
thoraciques chez l’adulte.

 
dans l’abdomen :
•	 les glandes cirières;
•	 la glande de Dufour, plus déve-

loppée chez la reine (comporte-
ment de cour, marquage  

des œufs, reproduction chez la 
reine, défense chez l’ouvrière);

•	 les  glandes tergales, tergites ou 
dorsales chez la reine (reproduc-
tion);

•	 les glandes de Koschevnikov 
(alarme, reproduction chez  
la reine);

•	 les glandes de Nasanov (commu-
nication, rassemblement de  
la colonie);

•	 les glandes vénéripares (défense).

à l’extrémité des pattes :
•	 les glandes d’Arnhart (communi-

cation, cohésion de la colonie chez 
la reine).
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Le système glandulaire des abeilles mellifères joue un rôle crucial dans la 
régulation des fonctions biologiques. Il sert par exemple à la production 
de cire, à la communication chimique au sein de la colonie, au système de 
défense, à la reproduction et à la production de la nourriture. Les glandes 
sont actives à des stades différents de la vie de l’abeille. Certaines sont 
spécifiques à la reine.   

Les activités glandulaires dépendent 
très souvent de l’âge et de la fonc-
tion des abeilles dans la colonie. 
Par exemple, les glandes cirières 
interviennent entre le 12° et le 18° 
jour, les glandes hypopharingiennes 
entre le 3° et le 16° jour, les glandes 
salivaires jusqu’au 18° jour avant de 
s’atrophier progressivement. 

Nous consacrerons plusieurs fiches à 
l’exploration du système glandulaire 
de l’abeille (ouvrières, larves, reines). 
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Système glandulaire de la reine
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Age des ouvrières (jours)Taille des principales  
glandes en fonction de l’âge 
des ouvrières

Glandes mandibulaires

Glandes salivaires céphaliques 

Glandes hypopharyngiennes 

Glandes salivaires thoraciques 

Glandes cirières 

Polir les cellules 
Nettoyer les cellules

Travailler la cire
Sceller les cellules du couvain

Prendre soin de la reine
Mûrir le nectar

Déposer le nectar dans les cellules
Nourrir les larves
Manger le pollen

Sceller les cellules contenant du miel
Ventiler sur les cadres

Nourrir la reine
Stocker le pollen dans les cellules

Ventiler à l’entrée de la ruche
Collecter le pollen
Collecter le nectar

Travaux exécutés  
par les ouvrières  
et liés à ces glandes 5       10     15      20      25     30      35      40
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Les glandes salivaires

La prédigestion de la nourriture 
est réalisée :
• par les glandes salivaires cépha-

liques (ou glandes labiales ou 
encore glandes post-cérébrales) 
qui produisent une substance 
salivaire huileuse;

• par les glandes salivaires thora-
ciques qui produisent une subs-
tance aqueuse incolore. 

Elles sont raccordées par le 
tube salivaire au salivarium, une 
chambre étroite dans le pharynx, 
à la base de la glosse. Le saliva-
rium joue le rôle d’une pompe à 
salive.
Les glandes céphaliques se situent 
au sommet postérieur de la tête. 
Les glandes salivaires thoraciques 
sont développées à partir des 
glandes séricigènes de la larve. 

Elles s’étendent à travers le 
thorax jusqu’à l’abdomen. Elles 
permettent une prédigestion 
de la nourriture par le moyen 
d’enzymes contenues dans le 
liquide salivaire. Elles sont uti-
lisées pour la dissolution des 
sucres, le séchage du miel, 
pour lubrifier ce qui doit être 
amolli et malaxé (cire) et pour 
réaliser le toilettage de la reine. 
Elles participent aussi à la pro-
duction de la gelée royale. 


